
 
 

 
 
 

 
 

 
 

 
 

 
 

 
 

LETTRE D'INFORMATION NO. 85 
MAI-AOÛT 1999 

 
 

Chers amis et collaborateurs! 
 
 

"Et Dieu vit que toutes les nations de la Terre, noires 
et blanches, pauvres et riches, du Nord et du Sud, 
de l'Est et de l'Ouest, de toutes les croyances, en-
voyaient leurs émissaires à la haute maison en verre 
au bord de la Rivière du Soleil Levant, sur l'île de 
Manhattan, afin d'étudier ensemble, de penser en-
semble et de s'occuper ensemble du monde et de 
tous ses peuples. Et Dieu dit: Cela est bon. Et ce fut 
le premier jour du Nouvel Âge de la Terre." 
 
Ceci est le premier paragraphe de la Nouvelle 
Genèse écrite par Robert Muller et publiée dans son 
livre "La Nouvelle Genèse". Robert Muller fut secré-
taire du Conseil Économique et Social des Nations 
unies sous trois secrétaires généraux et après sa 
retraite, il est devenu le chancelier de l'Université 
pour la Paix au Costa Rica. 
 
Comme vous vous en apercevrez bientôt, cette let-
tre d'information est placée sous le signe des Na-
tions Unies. De nombreuses personnes nous de-
mandent: Que pensez-vous des Nations Unies? 
Vaut-il la peine de soutenir une structure mondiale si 
bureaucratique, si inefficace? 
 
Il se trouve que Marion Remus, contact de l'IPS en 
Bolivie, est restée chez nous pendant quelques mois 
et a eu l'occasion de participer à de nombreuses ré-
unions des Nations Unies. Même pendant notre ab-
sence en Amérique du Sud, elle a continué à parti-
ciper à ces réunions, surtout à la session annuelle 
du Conseil économique et social, qui se tient alter-
nativement à Genève et à New York. Elle a écrit de 
nombreux rapports pour cette lettre d'information. Ils 

vous donneront une idée du fonctionnement quoti-
dien des Nations Unies et des thèmes traités dans 
ce forum mondial. 
 
À la suite de son prédécesseur, la Société des Na-
tions, les Nations Unies représentent la première 
manifestation de la conscience mondiale de l'huma-
nité. Il n'est pas surprenant que ses deux sièges 
principaux se situent dans deux importants centres 
d'énergie de la planète: New York, qui correspond 
au centre de la gorge, et Genève, le centre du cœur. 
Ce sont les centres d'expression des énergies de la 
bonne volonté et de la volonté-de-bien. L'émergence 
des Nations Unies annonce pour l'humanité le début 
de l'intégration de sa personnalité, l'extériorisation 
sur le plan physique de la reconnaissance que nous 
sommes Une Humanité sur Une Planète. Cette 
émergence montre que l'humanité commence enfin 
à démontrer sur le plan extérieur de manifestation 
une conscience du plus grand tout dont elle fait par-
tie et à reconnaître le rôle qu'elle doit jouer dans le 
Plan universel. 
 
Les Nations Unies reflètent ainsi fidèlement l'état de 
développement de l'humanité. C'est un des endroits 
où l'on réfléchit le plus clairement sur l'état de la 
planète et aussi l'endroit où ses intérêts les plus 
égoïstes sont représentés. C'est un endroit où l'hu-
manité réfléchit, étudie et sert. Comme notre cœur, 
c'est un centre à travers lequel les énergies de tout 
l'organisme circulent; elles viennent de ses 
différents organes: les gouvernements, les ONGs, 
les multinationales, … 
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Jusqu'à récemment, les gouvernements étaient les 
principaux acteurs de la vie internationale. Aujour-
d'hui, une autre étape dans le développement de 
l'humanité est atteinte. Il y a environ deux cents ans, 
quand les gouvernements nationaux se sont consti-
tués, ils représentaient un progrès dans la vie de 
l'humanité. Ils incarnaient l'idéal de la représentation 
démocratique, qui permet aux peuples des différen-
tes nations d'élire leurs représentants qui, en leur 
nom, proclament les lois et contrôlent les activités 
du pouvoir exécutif. 
 
Aujourd'hui, l'idéal de la démocratie participative est 
en train de naître. Ce ne sont plus les représentants 
des peuples qui seront responsables de prendre des 
décisions au nom de la communauté, ce sont les 
personnes elles-mêmes qui assumeront la respon-
sabilité de prendre les décisions qui concernent leur 
propre vie. C'est un processus de décentralisation, 
de transfert de puissance de grandes unités vers 
des unités plus petites. C'est la logique derrière l'uni-
versalité des droits de l'homme et de leur importan-
ce croissante comme critère ultime de conduite pour 

les individus, les groupes, les entreprises, les gou-
vernements nationaux et les organisations interna-
tionales. C'est aussi pour cette raison que les Na-
tions Unies s'ouvrent de plus en plus à la participa-
tion de la dite société civile, qui comprend les orga-
nisations non-gouvernementales, les organisations 
communautaires et le monde économique. C'est 
aussi la cause derrière la forte résistance contre cet 
idéal en émergence, comme c'est toujours le cas 
pour tout ce qui est nouveau. C'est la cause derrière 
la persécution des minorités, la destruction de la di-
versité culturelle, la tendance au conformisme et à la 
pensée et au mode de vie uniques, la résistance 
contre les médecines douces et les nouveaux mou-
vements spirituels. Comme le nouvel idéal gagne en 
vitesse dans le corps de l'humanité, les forces de ré-
action s'intensifient. Dans le langage ésotérique, 
l'Ange de la Présence fait face au Gardien du Seuil - 
ces vieilles habitudes et tendances qui nous accom-
pagnent jusqu'au seuil du Nouveau Monde - ce dont 
parle précisément Robert Muller dans son livre, "La 
Nouvelle Génèse". 

 
*          *          * 

 
Il est stupéfiant de voir comment le monde va à la ruine! Les destructeurs e tles détruits seront balayés. Les 
nouveaux approchent. À partir de purs endroits propres, des nouveaux apparaîtront: des nomades et des la-
boureurs, des orphelins et des vagabonds, des moines et des forçats, des savants et des chanteurs, en bref, 
tous ceux qui sont forts en esprit. Une légion possédant la bienveillance, avec la compréhension de l'esprit. 
Mais on doit savoir que parmi les personnes rejetées, il y a de réelles perles. Acceptez celui qui vient à vous 

et dit un mot sur l'esprit. Même dans les yeux durcis d'un brigand brille, par moment, une pensée d'action 
héroïque. Et même un forçat comprend le sacrifice de soi lorsqu'il monte la garde. Je veux voir vos cohortes 
être de véritables demeures pour des esprits forts. Souvenez-vous que Christ pria parmi les voleurs et que 
Bouddha révéla le sacrement à un brigand. Jugez d'après les yeux. Ainsi, écrivez-le. (Feuilles du Jardin de 

Morya, § 248) 
 

Le crime de spéculation doit être poursuivi impitoyablement, car la Terre est malade de spéculation. Chaque 
époque a son propre fléau. A présent, c'est l'épidémie de la spéculation. Il ne faut pas penser que l'humanité 
a toujours été tourmentée par cette maladie. Mais cette maladie apporte la promesse d'un changement radi-

cal, car elle ne peut pas passer graduellement et un paroxysme d'évolution est nécessaire pour déraciner 
cette infection. (Feuilles du Jardin de Morya, § 306) 

 
Je me réjouis de voir comment les éclairs jaillissants de la prémonition concernant le bien-être des gens 

étincellent parmi vos pensées. Ces pensées doivent être envoyées dans l'espace. Si vous pouviez utiliser 
chaque jour une demi-heure pour le futur! En vérité, le feu de joie de vos pensées recevrait Notre salut. Que 
les choses de la vie quotidienne disparaissent, mais que le pays du futur soit incorporé dans la pensée. Et 
qu'est-ce qui nettoie l'esprit plus à fond que des pensées concernant le bien-être des autres? Et qu'est-ce 

qui trempe mieux l'armure de la fermeté que le désir de conduire les autres vers la Lumière? Et qu'est-ce qui 
tisse un meilleur sourire qu'un désir de voir jusqu'au tout dernier enfant rire? Je vous invite à penser ainsi au 
futur, à placer quotidiennement une perle dans le collier de la Mère du Monde. Et ainsi, simplement et avec 

concision, penser à la manière de décorer le Foyer du Monde. (Feuilles du Jardin de Morya, § 301) 
 

*          *          * 
 

MÉDITATIONS 
 

MÉDITATIONS DE PLEINE LUNE 
 

Méditation de la pleine lune des Gémeaux (heure exacte) pendant l'Assemblée Générale de l'IPS Genève 
Méditation de la pleine lune du Cancer (heure exacte) au siège de l'IPS à Genève 

Méditation de la pleine lune du Lion à Ilhéus, Brésil 
Méditations des pleines Lunes du Lion et de la Vierge avec le groupe de l'école Arcane à Genève. 
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GROUPE DE MÉDITATION POUR LA PAIX DU PERSONNEL DES NATIONS UNIES 
 

03.05.99 La lumière divine se déverse sur tous les 
règnes de la planète 

18.05.99 L'énergie divine fait briller en nous la 
lumière de l'amour  

25.05.99 Les 3 fêtes spirituelles - laisser entrer la 
lumière 

01.06.99 La lumière de groupe sur toute la planète 
06.06.99 Envoyer la sagesse à tous les premiers 

ministres 
15.06.99 Rituel sur les 7 rayons 
23.06.99 La personnalité imprégnée par l'âme 
29.06.99 Le Souffle Cosmique mène à l'amour et 

au service désintéressé  

06.07.99 Lois et Principes spirituels 
13.07.99 La méditation du Cœur 
20.07.99 Aime ton prochain comme toi-même - 

l'âme 
27.07.99 Diffuser la paix et l'amour du Christ 
17.08.99 La joie de la méditation - pont entre la ma-

tière et l'esprit 
24.08.99 La volonté-de-bien des connaissants du 

monde est la semence magnétique de 
l'avenir 

31.08.99 La paix est notre nature, donc nous som-
mes la paix. 

 
*          *          * 

 
ACTIVITÉS ET RENCONTRES 

 
 

8 mai 1999 - Conférence annuelle de la SAFE à 
Lucerne, Suisse 
Après la présentation par le président du rapport 
annuel d'activités et du rapport financier, les grou-
pes de travail ont présenté leurs activités pendant 
l'année écoulée. Ces groupes de travail ont traité 
des thèmes suivants: la physique des turbulences, 
TransForum, site internet, séminaires, expériences. 
L'après-midi, Heinz Schürch et Hans Weber ont par-
lé de "La solution d'énergie exotique en biologie et 
en technologie" et André Waser a donné un aperçu 
des théories sur l'énergie éthérique. La "Swiss Asso-
ciation for Free Energy" (Association suisse pour 
l'énergie libre), C.P. 10, CH-5704 Egliswil, Suisse, 
est un réseau de chercheurs et d'autres personnes 
intéressées par différents aspects de l'énergie libre. 
 
9-11 mai 1999 - Assemblée des peuples de Sibé-
rie et d'Extrême Orient, Krasnoyarsk, Russie 
L'objectif de cette assemblée était d'unir tous les 
efforts des peuples de Sibérie et de l'Extrême Orient 
pour développer l'éducation comme condition de 
sécurité et de développement durable. Les thèmes 
traités comprenaient la protection de nos enfants, 
notre patrimoine génétique; le projet d'une école 
écologique planétaire "Baïkal"; la santé morale, 
écologique, sociale et physique des enfants, de 
leurs familles et des enseignants; la pédagogie et 
les enseignants du 21e siècle; la richesse ethnique 
de la Sibérie; le journalisme positif. L'assemblée a 
été organisée par l'Académie Internationale de 
Développement Public, par la Ligue Pédagogiques 
interrégionale et par la Ligue Pédagogique de Kras-
noyarsk, par le Centre d'Initiatives de Transforma-
tion Civile, avec le soutien des autorités locales de 
la région et de la ville de Krasnoyarsk et des dépar-
tements de l'éducation de la région et de la ville de 
Krasnoyarsk. Le comité d'organisation peut être at-
teint à l'adresse suivante: Markovsky 81, Kras-

noyarsk 660017, Russie, tél./fax (3912)217554, e-
mail: leyda@chat.ru ou seuzubov@online.ru. 
 
11-15 mai 1999 - Appel à la Paix de La Haye 
La société civile a tenu la plus grande conférence 
internationale pour la paix du 11 au 15 mai 1999. 
Presque 10.000 activistes, représentants de gou-
vernements et responsables de communautés de 
plus de 100 pays y ont participé. Pendant ces quatre 
jours, les participants se sont rencontrés dans plus 
de 400 tables rondes et ateliers d'étude des méca-
nismes requis pour abolir la guerre et créer une cul-
ture de la paix au 21e siècle. Les participants com-
prenaient des représentants de 80 gouvernements 
et d'organisations internationales et des centaines 
de dirigeants tels que Kofi Annan, le secrétaire gé-
néral de l'ONU, le Premier Ministre Cheikh Hasina 
du Bangladesh, la Reine Noor de Jordanie, l'arche-
vêque Desmond Tutu d'Afrique du Sud, Arundhati 
Roy de l'Inde, Rigoberta Menchu Tum du Guatema-
la et Jody Williams de la Campagne contre les Mi-
nes Antipersonnel. 
 
Cet événement a marqué le centenaire de la pre-
mière Conférence Internationale de la Paix, qui a 
commencé en mai 1899 à La Haye. Cette première 
conférence était le début du processus de La Haye. 
Ce processus d'interaction entre la société civile et 
les gouvernements visait à prévenir la guerre, ou à 
au moins maîtriser ses excès, et a finalement abouti 
à différentes conventions sur la guerre, y compris 
les traités sous lesquels Slobodan Milosevic est ac-
cusé de crimes de guerre, les traités de fondation de 
la Cour Permanente d'Arbitrage et de la Cour Inter-
nationale de Justice, la Société des Nations et les 
Nations Unies. 
 
Cette conférence était d'autant plus significative 
qu'elle était organisée entièrement par la société ci-
vile, au contraire des sommets mondiaux de l'ONU 
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de ces dix dernières années. L'ONU n'a pas reçu le 
soutien gouvernemental requis pour convoquer un 
sommet mondial sur la paix. Donc, Nous les Peu-
ples l'avons organisé nous-mêmes. La conférence 
de La Haye a prouvé aux gouvernements que la so-
ciété civile en a vraiment assez de la guerre. La con-
férence a lancé un plan d'action, "l'Agenda de La 
Haye pour la Paix et la Justice au 21e siècle", qui 
comprend 50 programmes détaillés qui déterminent 
l'ordre du jour international des prochaines décen-
nies en matière de prévention de conflits, l'applica-
tion des droits de l'homme, d'opérations de maintien 
de la paix, de désarmement et d'abordage des cau-
ses profondes de la guerre. De centaines d'organi-
sations de la société civile de nombreux pays ont 
travaillé ensemble pendant plus d'une année pour 
rédiger l'Agenda de La Haye. 
 
La conférence a été un exemple vivant de ce que 
l'on appelle la nouvelle diplomatie démocratique - la 
collaboration de la société civile, des gouverne-
ments et des organisations intergouvernementales 
qui a déjà démontré son efficacité en faisant aboutir 
le traité de bannissement des mines anti-personnel, 
les statuts de fondation du Tribunal Pénal Interna-
tional et l'opinion de la Cour Mondiale concernant 
l'illégalité des armes nucléaires. L'Appel à la Paix de 
La Haye a également redéfini la paix avec succès 
non seulement comme l'absence de conflits entre 
des pays et à l'intérieur des pays, mais aussi 
comme l'absence d'injustice économique et sociale. 
Cette conviction a réuni des écologistes, des 
défenseurs des droits de l'homme, des féministes, 
des leaders spirituels, des personnes actives dans 
des associations humanitaires et d'aide au 
développement et d'autres qui, traditionnellement, 
ne se voyaient pas comme des "pacifistes", afin de 
travailler ensemble pour développer une culture 
durable de la paix. 
 
Voici quelques points forts de la conférence: 
1500 jeunes ont montré que le mouvement pour la 
paix se porte bien, produisant une grandiose 
Agenda des Jeunes pour la Paix et la Justice: 
Des natifs du Cachemire, de l'Inde et du Pakistan 
ont conclu un accord sans précédents sur le Ca-
chemire;  
Des éthiopiens et des érythréens ont tenu un dialo-
gue sur le conflit entre l'Érythrée et l'Éthiopie; 
Des jeunes chypriotes grecs et turcs ont écrit un 
plan de paix pour Chypre; 
Le sport s'est montré un milieu puissant de promo-
tion de la paix et de l'amitié sous forme d'un jeu de 
basket-ball entre des équipes de Californie et de 
Hollande. 
 
L'Agenda de La Haye, qui a été accepté comme do-
cument de l'ONU, sera traduit dans toutes les lan-
gues officielles de l'ONU et formellement présenté 
pendant la session de cet automne de l'Assemblée 
Générale de l'ONU. Pendant la conférence, sept 
initiatives clés ont été lancées. Des personnes et 
des groupes disposés à se joindre à ces initiatives 
sont recherchés: 

 
(1) The International Action Network on Small Arms 
(IANSA), peter.vankemseke@arts.kuleuven.ac.be, 
www.iansa.org 
(2) The Global Campaign for Peace Education, 
bar19@columbia.edu  
(3) Global Ratification Campaign for the International 
Criminal Court, cicc@igc.org, www.iccnow.org 
(4) The International Campaign to Ban Landmines, 
icbl@icbl.org, www.icbl.org 
(5) Abolition of Nuclear Weapons, waging-
peace@napf.org, www.ddh.nl/org/ialana 
(6) Global Action to Prevent War, 
info@globalactionpw.org 
(7) Stop the Use of Child Soldiers, 
child.soldiers@wanadoo.fr, www.child soldiers.org. 
 
Parmi d'autres campagnes lancées pendant la con-
férence, on compte un appel à l'interdiction à l'éche-
lle mondiale de l'uranium appauvri (mtpdu@ime. 
net), une campagne pour mettre fin au génocide 
(gstanton@wfa.org), un réseau international sur le 
désarmement et la mondialisation (sstaples@cana 
dians.org) et une campagne sur les femmes et l'éta-
blissement de la paix (aadrian-paul@international-
alert.org). 
 
Deux représentants de l'IPS ont participé à la confé-
rence: Marcia K. Wochner et Rudolf Schneider. Bien 
sûr, ils n'ont pas pu participer à tous les événe-
ments, mais ont participé activement aux réunions 
de préparation de l'Assemblée Millénaire des Peu-
ples qui, sur une invitation du gouvernement de 
Samoa, se tiendra en avril 2000 dans l'île de 
Samoa. Cette assemblée sera l'apogée d'un proces-
sus de participation, une série d'Assemblées Millé-
naires des Peuples au niveau local et régional qui 
donnera aux gens l'occasion d'exprimer leur vision 
pour le nouveau millénaire, de prendre une part acti-
ve dans le travail des Nations Unies et d'aborder 
nos principaux problèmes mondiaux. Pour davan-
tage de renseignements, veuillez contacter MPAN 
c/o PACT, 777 UN Plaza,, 6th Floor, New York, 
10017, États-Unis, tél. 1-212-973.9835, suezipp@ 
worldcitizen.org, www.ourvoices.org. 
 
Marcia et Rudolf ont également participé à la confé-
rence de presse donnée par la Fondation pour le 
Sommet Mondial des Femmes afin de lancer la 
campagne de création d'une "nation servante" - un 
groupe mondial de serviteurs qui se reconnaîtraient 
par leur intégrité, leur service désintéressé du bien 
commun et leurs compétences, au-delà de toutes 
barrières religieuses, nationales, raciales, sexuelles 
ou idéologiques. L'adresse de la fondation est: Fon-
dation pour le Sommet Mondial de Femmes (FSMF), 
C.P. 2001, CH-1211 Genève 1, Suisse, tél. 41-22-
738.66.19, fax 738.82.48, e-mail: 
 
Et après? L'Agenda pour la Paix de La Haye sera 
largement distribué et fera l'objet de nombreux dé-
bats. De nouvelles coalitions régionales se forment, 
par exemple un Agenda d'Asie du Sud pour la Paix 
et la Justice. Une base mondiale de données de tou-
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tes les organisations qui ont participé à la conféren-
ce est en préparation pour faciliter l'établissement 
de liens. Cette base de données sera bientôt dispo-
nible sur internet. Vous aussi pouvez participer en 
adhérant à une des campagnes mentionnées ci-
dessus et au réseau d'activistes de l'Appel à la Paix 
de La Haye. Envoyez votre adresse complète par 
courrier électronique à hap99@igc.apc.org, Megan 
Burke Program Coordinator: Root Causes of 
War/Culture of Peace, The Hague Appeal for Peace 
1999 - New York office, c/o WFM 777 U.N. Plaza 
New York, NY 10017. 
 
12 mai 1999 - Conférence sur la citoyenneté 
mondiale, Kinshasa, République démocratique 
du Congo 
L'IPS-Congo a organisé au Centre Culturel Améri-
cain de Kinshasa une conférence sur la citoyenneté 
mondiale. Albert Mananga, directeur de l'IPS-Congo 
(C.P. 222, Kinshasa 11) a mis l'accent sur la ci-
toyenneté mondiale comme stratégie de dévelop-
pement durable, la polyculture et la culture de la 
paix, les liens entre la citoyenneté mondiale et la 
mondialisation - la science de la synthèse - et les 
valeurs à promouvoir dans le troisième millénaire. 
 
17 mai 1999 - Conférence sur "500 années d'his-
toire brésilienne: du massacre des peuples in-
digènes à la population métisse d'aujourd'hui", 
Associação Raízes, Genève 
Alice Boainain-Schneider a participé à cette confé-
rence organisée par l'Association Raízes pour la 
langue et la culture brésiliennes (C.P. 2149, CH-
1211 Genève 20). M. Benedito Prezia, écrivain et 
historien, est membre du Conseil Missionnaire Indi-
gène, qui défend les peuples indigènes depuis plus 
de 25 ans. Prezia est un des auteurs du livre, "Esta 
terra tinha dono" (Cette terre appartenait à quel-
qu'un), qui décrit la vie des indiens brésiliens avant 
l'arrivée des européens. Pendant sa conférence, M. 
Prezia a souligné la contribution des peuples indiens 
au caractère et à la culture du peuple brésilien 
d'aujourd'hui. 
 
22-23 mai 1999 - Conférence annuelle de l'école 
Arcane à Genève sur la note clé: "La volonté-de-
bien des connaissants est la semence magnéti-
que de l'avenir" 
Les collaborateurs et les étudiants de l'école Arcane 
de différents pays ont donné leurs avis sur la note 
clé de cette année et leurs interventions ont été sui-
vies de débats. Voici les thèmes de quelques inter-
ventions: "La loi des justes relations humaines 
comme activité Hiérarchique", "Volonté de bien: ma-
nifestation objective de la Volonté Spirituelle"; 
"Seule la volonté de bien utilise l'amour efficace-
ment"; "La volonté de bien: base des justes relations 
humaines"; "la totalité est plus importante que la 
partie", "le rôle du groupe dans le nouveau millénai-
re", "quelle signification a la volonté de bien pour 
nous?", "la semence de l'avenir est magnétique", "la 
volonté de répandre l'amour et la lumière". Les jus-
tes relations humaines, la bonne volonté et la vo-
lonté-de-bien ont ainsi dominé les débats. Le texte 

des interventions est disponible auprès de l'école 
Arcane, C.P. 31, 1211 Genève 20, Suisse, tél. 41-
22-734.12.52, fax 740.09.11. 
 
23-24 mai 1999 - Audition régionale sur l'Assem-
blée du Millénaire des Nations Unies organisée 
par la Commission économique des Nations 
Unies pour l'Asie de l'Ouest, Beyrouth, Liban. 
Plus de 70 participants de la région de l'Asie de 
l'Ouest se sont réunis à la maison des Nations Unies 
pour une audition régionale sur le rôle à venir des 
Nations Unies. Des représentants des États de la 
région et des leaders éminents de la société civile 
arabe, y compris des représentants d'ONG et des 
universitaires, ont débattu du rôle des Nations Unies 
dans la région pendant le 21e siècle. Ces auditions 
régionales sont tenues pour préparer l'Assemblée et 
le Sommet du Millénaire des Nations Unies qui au-
ront lieu à New York à l'automne 2000 afin de 
déterminer comment l'ONU peut mieux faire face 
aux défis du troisième millénaire. M. Hazem El-
Beblawi, secrétaire exécutif de la Commission, a 
ouvert les débats qui portaient sur différents problè-
mes d'importance mondiale: la paix et la sécurité; le 
développement économique et social; les droits de 
l'homme et la bonne gestion des affaires publiques. 
Les débats étaient présidés par Lakhdar Brahimi et 
Ismat Kittani, secrétaires généraux adjoints de 
l'ONU, et par Mohsen Ayni, ancien premier ministre 
du Yémen. Ghaleb Z. Barakat, représentant de l'IPS 
à Amman, en Jordanie, a pris part à cette audition. 
 
30 mai 1999 - Assemblée générale de l'IPS à 
Genève 
Notre rencontre a commencé le matin avec la 
méditation de la pleine lune des Gémeaux (heure 
exacte). Selon la façon traditionnelle de calculer les 
fêtes de la pleine lune en Asie, c'était la pleine lune 
de Wesak, la Fête du Bouddha, la deuxième pleine 
lune après la première nouvelle lune qui suit l'entrée 
du soleil en Bélier. Après la méditation, Rudolf 
Schneider a souhaité la bienvenue aux participants 
et a ouvert l'assemblée générale. Dix personnes 
étaient présentes, venant d'Europe, de Russie, des 
États-Unis, de Bolivie et d'Inde. Albert Mananga 
Masunda, de la République démocratique du 
Congo, avait projeté de venir mais n'a pas pu le faire 
à cause des problèmes rencontrés pour obtenir un 
visa. Toutefois, il a envoyé un rapport détaillé sur les 
activités et les projets de l'IPS-Congo. 
 
Rudolf Schneider a ensuite présenté son rapport sur 
les 16e à 19e années d'activités de l'Institut. Il a 
souligné le besoin de comprendre quatre étapes es-
sentielles dans le développement de l'humanité. La 
première est la bonne volonté, qui mène aux justes 
relations humaines, qui sont à la base de la paix en 
tant que créativité dynamique, le résultat final étant 
la vie en abondance pour tous sur la Terre. 
 
Nos priorités aujourd'hui sont de vivre la bonne vo-
lonté en toutes circonstances à tous les niveaux 
(physique, émotionnel, mental), individuellement et 
en tant que groupes (considérant qu'une nation, une 



- 6 - 

région, une entreprise, un département d'un gouver-
nement, sont aussi des groupes). 
 
Le bilan pour les années 1996-1998 et le rapport du 
vérificateur des comptes a ensuite été présenté et 
approuvé. Le point suivant à l'ordre du jour était 
l'élection des comités exécutif et consultatif pour les 
3 prochaines années. Le comité exécutif actuel a 
proposé de garder la même composition dans les 
deux comités, avec quelques modifications. Le Dr. 
Pasini et Luisa Pasini ont demandé à se retirer du 
comité exécutif. Nous avons proposé de les rempla-
cer par Marcia K. Wochner, fondatrice de l'IPS-USA. 
Elias Carreño Peralta s'est retiré du comité consul-
tatif. Nous avons proposé comme nouveaux mem-
bres du comité consultatif Patrick Petit et Lisinka 
Ulatowska, à cause de leur travail comme repré-
sentants de l'Institut aux Nations Unies; Marion 
Remus, Jonathan Eveleigh, Gitanjali Dash et Lida 
Shkorkina, pour leur travail de promotion de l'IPS 
dans leur pays (Bolivie, Angleterre, Inde et Russie). 
Lida Shkorkina a proposé un de ses collaborateurs, 
Vitaly Yegorov, à cause de sa précieuse contribution 
à la traduction des publications de l'IPS en russe. 
Toutes ces propositions ont été acceptées à l'una-
nimité. 
 
Après le déjeuner, nous avons repris avec la médi-
tation pour une synthèse planétaire et avec les 
débats sur nos projets. Nous avons conclu l'assem-
blée générale par une courte méditation sur le 
thème: quels sont nos prochains pas dans ce travail 
mondial de synthèse, en tant qu'individus et en tant 
que groupe? Tous les amis et collaborateurs sont 
invités à méditer sur cette question et à partager leur 
vision, les uns avec les autres et avec le groupe de 
l'IPS à Genève, sur une base continue, jusqu'à notre 
prochaine rencontre pendant le pleine lune de We-
sak en 2002. Tous les documents de la conférence 
sont disponibles sur demande auprès du siège de 
l'IPS à Genève (en anglais uniquement). 
 
6 juin 1999 - PSIS: Le monde en perspective - 
Leçons du 20e siècle pour le siècle prochain, 
avec le Dr. Henry A. Kissinger 
Henry Kissinger, prix Nobel de la paix et ancien mi-
nistre des affaires étrangères des États-Unis, a parlé 
du "Monde en perspective: leçons du 20e siècle 
pour le siècle prochain". Il a mentionné que, au 
contraire de nombreux politiciens américains, il 
préconise le paiement par les États-Unis de ses co-
tisations à l'ONU pour permettre à l'ONU d'agir sans 
contraintes financières. Lorsqu'il a présenté M. 
Kissinger, le Prof. Gasteyger a évoqué les derniers 
mots du père de Kissinger: "Faites tous les jours 
quelque chose de bien pour l'humanité." Cette 
conférence a été organisée par le Forum suisse de 
politique internationale (C.P. 135, Champel, CH-
1211 Genève 12, fax 41-22-311.25.56). 
 
7 juin 1999 - Table ronde: La sécurité dans le 
siècle prochain, avec le Dr. Andry A. Kokoshin, 
Académie Russe des Sciences, Moscou, et le Dr. 

David P. Calleo, professeur extraordinaire à 
l'Université de Genève 
Cette table ronde a été organisée par le programme 
d'études stratégiques et de sécurité internationale 
de l'Institut de hautes études internationales de 
l'Université de Genève (rue de Lausanne 132, C.P. 
36, CH-1211 Genève 21, tél. 41-22-731.17.30, fax 
41-22-738.35.82, e-mail pesi@hei.unige.ch, site 
www.psis.org. 
 
17 juin 1999 - Université d'été du mouvement 
fédéraliste mondial, Schweibenalp, Suisse, en 
coopération avec le Réseau Holon 
Quelques 50 participants de six pays ont évalué des 
programmes et des stratégies typiques d'ONG en 
matière de gestion des affaires publiques mondiales 
pendant ces cours, qui ont été donnés par le Dr. 
Rolf P. Haegler, secrétaire de l'association des 
fédéralistes mondiaux de la Suisse, Stefan Mogle-
Stadel, président du MFM d'Allemagne, et Andreas 
Bummel, Vice-président du MFM d'Allemagne. 
 
Pendant son cours, le Dr. Haegler a expliqué la na-
ture des préoccupations de la Suisse en matière de 
neutralité. Dans sa présentation de la biographie de 
Dag Hammarskjoeld, Stefan Mogle-Stadel a illustré 
comment les qualités spirituelles de l'ancien secré-
taire général des Nations Unies l'ont amené à apai-
ser des conflits et à proposer de nouvelles appro-
ches de la gestion des affaires publiques mondiales. 
Analysant les percées récentes dans le système des 
Nations Unies, telles que le Tribunal Pénal Interna-
tional, les développements à l'Organisation Mon-
diale du Commerce, ou les efforts de réforme des 
Nations Unies et les préparatifs pour l'Assemblée du 
Millénaire, Andreas Bummel a identifié des occa-
sions d'action pour aider à renforcer le rôle des Na-
tions Unies et à accélérer l'application d'instruments 
juridiques internationaux. Le président des Fédéra-
listes Mondiaux de Suisse est M. Daniel R. Schau-
bacher, Eigerstrasse 44, CH-3007 Berne, tél. 41-31-
376.12.40, fax 41-31-376.12.41, e-mail: daniel. 
schaubacher@span.ch, www.isoe.ch/srv/people/ 
schauba.htm. 
 
Holon est un réseau de personnes de différentes 
cultures et traditions qui travaillent dans le monde 
entier pour construire une nouvelle culture et une 
nouvelle conscience holistiques. Ils cherchent à éta-
blir une coopération respectueuse et pacifique entre 
l'humanité et la nature (monde extérieur: écologie, 
solidarité, paix) et à développer le potentiel spirituel, 
créatif et transcendantal de l'être humain pour le 
bien-être de tous (monde intérieur: spiritualité, 
amour). Les deux processus sont interdépendants. 
Le réseau est décentralisé et comprend un groupe 
international de coordination et des centres en 
Suisse, en Allemagne et en France. Il publie trois 
fois par année le Journal HOLON, entretient un site 
internet et un centre de documentation sur les acti-
vités des membres, organise des groupes de travail 
et des réunions. Pour davantage de renseigne-
ments: Wolfgang Jaeger, Büchnerstrasse 30, CH-
8006 Zürich, tél./fax 41-1-363 40 76, e-mail: wjae-
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ger@swissonline.ch, ou visitez le site Holon 
(www.holon.ch). 
 
23 juin 1999 - Séminaire de formation à l'inten-
tion des ONG avec statut consultatif auprès de 
l'ECOSOC, Genève 
Ce séminaire a été organisé par la section des ONG 
du département des affaires économiques et socia-
les internationales (DESA) des Nations Unies à New 
York et par le responsable des liaisons avec les 
ONG à Genève. Mme Hanifa Mezoui, chef de la 
section des ONG du DESA, a décrit les différents ni-
veaux de participation des ONG dans le travail des 
Nations Unies, les droits et responsabilités associés 
à chaque niveau et le processus de demande du 
statut consultatif. Elle a également donné un aperçu 
du développement de cette coopération. Au début, il 
y avait uniquement quelques dizaines d'ONG avec 
statut consultatif et aujourd'hui il y en a environ 
1600, alors que la section des ONG reçoit plus de 
300 demandes de statut consultatif par année. 
 
En résumé, il y a trois catégories de statut consulta-
tif auprès du Conseil économique et social: la caté-
gorie I, accordée aux organisations compétentes 
dans de nombreux domaines d'activité de l'ECO-
SOC; la catégorie II, accordée aux organisations 
compétentes uniquement dans un ou deux domai-
nes d'activité; et la "Liste", pour les organisations 
d'intérêt général. D'autres relations sont aussi pos-
sibles. Par exemple, les organisations à but non lu-
cratif qui partagent les idéaux de la charte des Na-
tions Unies et touchent le public, telles que les ins-
titutions éducatives et les médias, peuvent obtenir 
un statut particulier auprès du département d'infor-
mation publique des Nations Unies. Des relations 
particulières sont aussi possibles avec les différents 
fonds, programmes et institutions spécialisés des 
Nations Unies, qui tous ont leur propre manière 
d'établir une coopération avec les ONG. Le Service 
de liaison avec les organisations non gouverne-
mentales donne également des informations sur les 
activités de l'ONU et sur les possibilités de coopéra-
tion avec l'ONU. L'adresse de la section des ONG 
du département d'affaires économiques et sociales 
est: Nations Unies, New York, N.Y. 10017, États-
Unis, tél. 1-212-963.4843, fax 1-212-963.4116, site 
www.un.org/esa/coordination/ngo. 
 
25 juin 1999 - "Artistes pour la paix et la non-
violence", New York, États-Unis 
Patrick Petit, le représentant de l'IPS auprès des 
Nations Unies à New York, a organisé une réception 
avec la note clé "L'Afrique - Unie pour une Culture 
de Paix", au nom de l'IPS et en coopération avec la 
"World Peace Prayer Society", "The Fruit of Being 
Institute - "NY Citiworks" et "Millennium Fine Arts". 
Pendant la réception, qui a été donnée à la mission 
permanente de la République de Guinée auprès des 
Nations Unie, on a présenté des arts africains, de la 
musique, les drapeaux de toutes les nations africai-
nes ont été présentés, des rafraîchissements ont été 
servis et une cérémonie d'installation d'un mât pour 
la paix a été conduite. Environ 250 personnes 

étaient présentes: ambassadeurs africains auprès 
de l'ONU, fonctionnaires de l'ONU, représentants 
d'ONG, artistes et hommes d'affaires. Patrick Petit a 
prononcé une courte allocution de bienvenue qui a 
été très bien reçue. Il a dit, notamment: "Les arts ont 
le pouvoir d'améliorer le monde car leur langue est 
subtile et inclusive. Cette langue parle à toutes les 
dimensions de notre être: les dimensions physique, 
mentale et spirituelle. Les arts peuvent englober un 
univers. Les arts africains sont très puissants et 
nous touchent de l'intérieur, nous reconnectant avec 
la Terre et nous rendant conscients de notre origine 
spirituelle. Ils nous donnent souvent la sensation 
d'être connectés spirituellement avec toute l'huma-
nité. Cela est particulier aux arts africains; car ils 
sont si enracinés dans la Terre et sont un outil très 
efficace et puissant pour unir les gens, pour trans-
cender les frontières et créer la paix et les justes 
relations humaines." 
 
5-30 juillet 1999 - Session du Conseil Économi-
que et Social (ECOSOC) des Nations Unies, 
Genève 
Dans son allocution d'ouverture, Kofi Annan, secré-
taire général des Nations Unies, a déclaré qu'il 
existe une tache sur les nombreux et remarquables 
acquis en ce qui concerne le niveau de vie à la fin 
du 20e siècle: l'extension de la pauvreté mondiale 
tant dans les pays riches que dans les pays pau-
vres. L'objectif principal de l'ECOSOC est l'élimina-
tion de la pauvreté. C'est peut-être un objectif ambi-
tieux, mais ce n'est pas un objectif utopique. On a 
estimé que les investissements additionnels requis 
pour assurer l'accès universel aux services sociaux 
de base - éducation, santé, nutrition, santé et plan-
ning familial, eau potable et installations sanitaires - 
sont équivalents à environ 40 milliards de dollars par 
année. C'est une somme inférieure à celle dépen-
sée en Europe pour les cigarettes et égale à un 
dixième du revenu du commerce mondial en dro-
gues illégales. En conclusion, M. Kofi Annan a dé-
claré que la pauvreté mondiale n'est pas unique-
ment une crise financière et économique, c'est une 
crise morale et éthique qui nous appelle à faire face 
au vrai déficit: le déficit en volonté politique, qui est 
notre plus grand obstacle. 
 
Francesco Paolo Fulci, président de l'ECOSOC, a 
déclaré dans son allocution d'ouverture que jamais 
auparavant dans l'histoire la conscience de la né-
cessité de combattre la pauvreté n'avait atteint un 
niveau si élevé. Il faut agir rapidement et conjointe-
ment, ou l'énormité même du problème nous acca-
blera. Ce n'est pas la charité qui va résoudre le pro-
blème, mais le rétablissement des droits des plus 
démunis et cette guérison à long terme que repré-
sente le développement durable. 
 
Juan Somavia, directeur général du BIT, a déclaré 
qu'il faut assurer que les marchés œuvrent pour le 
bien de tous. Il faut étendre la productivité au-delà 
d'un simple concept économique. Le travail ména-
ger, par exemple, n'est pas encore reconnu statisti-
quement, ni l'utilisation gratuite de l'environnement. 
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Pendant les séances, plusieurs représentants des 
États et des programmes des Nations Unies ont re-
levé l'importance de l'éducation et de la formation, 
surtout des femmes, ainsi que le besoin de ren-
contrer et d'appliquer une nouvelle forme de coopé-
ration entre États et la société civile. On a reconnu 
qu'il n'est plus nécessaire de faire de nouvelles 
analyses et de rédiger de nouvelles résolutions; ce 
dont nous avons besoin aujourd'hui est d'un enga-
gement politique à utiliser les ressources et à mettre 
en œuvre des programmes constructifs pour soula-
ger et éliminer la pauvreté. 
Le FMI a proposé que l'économie des pays indus-
trialisés soit ouverte à toutes les exportations des 
pays les plus pauvres afin de créer des possibilités 
de production plus diversifiées orientées vers l'ex-
portation. Il a en outre déclaré que trois autres élé-
ments sont nécessaires dans une nouvelle politique 
d'élimination de la pauvreté: le soulagement de la 
dette; un lien plus étroit entre le soulagement de la 
dette et les dépenses sociales, surtout en éducation 
et santé; et un accroissement de l'aide officielle au 
développement. 
 
Les secrétaires exécutifs des commissions régiona-
les de l'ONU ont présenté des rapports résumés sur 
la situation économique dans leur région - Europe, 
Afrique, Asie et Pacifique, Asie de l'Ouest, Amérique 
Latine et Caraïbes. Les chefs des principaux fonds 
et programmes des Nations Unies - FNUD, UNICEF, 
UNFPA et FMA - ont présenté un rapport sur leurs 
activités et ont exprimé leur profonde préoccupation 
sur la chute globale des ressources allouées au 
développement. La mobilisation des ressources est 
une priorité majeure. Les équipes nationales de l'In-
donésie et du Mali ont présenté des programmes 
d'assistance en cas de crise économique et environ-
nementale, montrant comment la coopération peut 
être fructueuse. 
 
Pendant les débats sur l'aide en cas de catastrophe, 
on a réitéré que l'aide, la réhabilitation et le déve-
loppement doivent aller de pair. Les niveaux actuels 
de financement ne sont pas suffisants. 
 
Le thème du développement de l'Afrique a été inten-
sément traité: 44% de la population africaine vit 
dans la pauvreté absolue et fait face à de graves 
problèmes de santé (surtout le SIDA et la malaria). 
Un bref rapport sur le Kosovo a été présenté, dont il 
est ressorti que le mandat d'administration 
provisoire de la province est le plus grand défi 
auquel l'ONU ait jamais été confrontée. 
 
Les délégations se sont félicitées du travail des 
ONG mais ont remarqué que les ONG des pays en 
développement sont encore sous-représentées à 
l'ECOSOC. Il y a un besoin vital d'étendre la partici-
pation des ONG à tous les débats de l'ONU. 
 
Une longue série de mesures recommandées par la 
Commission des droits de l'homme a été adoptée 
par consensus. Mary Robinson, haut commissaire 

pour les droits de l'homme, a déclaré que l'élimina-
tion de la pauvreté extrême est une étape cruciale 
sur la voie du véritable respect des droits de 
l'homme. En fait, on dénie aux victimes de la pau-
vreté presque tous les droits de l'homme. 
 
7-8 juillet 1999 - "Les Nations Unies au 21e 
siècle", table ronde régionale organisée par la 
Commission économique pour l'Europe, Genève 
Sur demande du secrétaire général des Nations 
Unies, une table ronde a été organisée au Palais 
des Nations à Genève, comme partie d'une série de 
tables rondes régionales de préparation à l'Assem-
blée du Millénaire qui aura lieu au siège de l'ONU à 
New York l'année prochaine. La table ronde à Genè-
ve était présidée par M. Guido de Marco, président 
de Malte, et a traité principalement de questions en 
relation avec les principaux champs d'activité de 
l'ONU: droits de l'homme, développement durable, 
paix et désarmement. La table ronde comprenait 
trois sections thématiques, animées chacune par 
l'autorité la plus élevée des Nations Unies dans les 
domaines concernés, avec la participation de cinq 
invités. Les représentants des pays membres de la 
CEE/ONU et de 800 ONGs ont été invités aux tables 
rondes. Rudolf Schneider et Marion Remus y ont 
participé au nom de l'IPS. 
 
M. Guido de Marco a fait quelques remarques très 
positives. Entre autres, il a déclaré qu'il pensait que 
le moment était venu de passer de l'idée d'assis-
tance sociale à l'idée de bien-être de la société, et 
de ne plus parler de tutelle de territoires mais de tu-
telle de peuples. Mme Mary Robinson, haut com-
missaire des Nations Unies pour les droits de 
l'homme, a animé la section thématique concernant 
les droits de l'homme. Parmi les invités, nous aime-
rions souligner l'intervention de M. Robert Davies, 
dirigeant d'entreprise et membre du "Prince of Wa-
les Business Leaders Forum" au Royaume-Uni, qui 
a évoqué la responsabilité du monde économique 
en ce qui concerne la protection des droits de 
l'homme. M. Yves Berthelot, secrétaire exécutif de la 
Commission économique pour l'Europe, a animé la 
section en en ce qui concerne le développement du-
rable. M. Vladimir Petrovsky, secrétaire général de 
la conférence sur le désarmement, a animé la sec-
tion en ce qui concerne la paix et le désarmement. 
Ensemble, ils ont abordé les questions suivantes: 
Comment les Nations Unies vont-elles faire face aux 
nouveaux défis du 21e siècle? Comment les droits 
de l'homme vont-ils échapper aux menaces posées 
par la mondialisation? L'efficacité économique est-
elle un handicape pour la société et l'environne-
ment? Les trois peuvent-ils être réconciliés? Com-
ment les Nations Unies vont-elles répondre à la na-
ture changeante des conflits? 
 
En affirmant que nous sommes encore en transition 
vers ce à quoi aspirent les Nations Unies, les inter-
venants ont posé une première question: agissons-
nous en conformité avec la charte des Nations 
Unies? La caractéristique dominante de la décennie 
qui a suivi la fin de la guerre froide est la nature 
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changeante des conflits - qui se sont transformés en 
une multiplicité de conflits intérieurs fondés sur des 
différences ethniques, politiques et religieuses, et 
qui s'intensifient jusqu'à devenir des guerres civiles 
nourries par la vente incontrôlée d'armes légères, 
violant les principes les plus fondamentaux des 
droits de l'homme. 
 
La prévention est la seule solution, sous forme d'ob-
servation des conflits et d'avertissements, mais sur-
tout d'une éducation solide pour la paix et une for-
mation à la résolution des conflits à tous les niveaux, 
pour les enseignants et dans les écoles, les médias 
et les universités, avec une forte participation de la 
société civile, surtout des femmes. L'université spi-
rituelle Brahma Kumaris a mentionné leur projet 
d'éducation en Valeurs Vivantes dans de nombreux 
pays. 
 
Les Nations Unies jouent le rôle clé d'établissement 
de normes internationales et de coordination. Des 
actions pratiques et concrètes et davantage de 
créativité sont essentielles. Il a été également dit 
qu'il n'est pas possible de séparer la paix du déve-
loppement et qu'une approche intégrée est néces-
saire. Un sixième de l'humanité est encore anal-
phabète, dont deux tiers de femmes; 830 millions de 
personnes souffrent de malnutrition chronique alors 
que de la nourriture pourrit. L'élimination de la pau-
vreté est un investissement pour l'avenir, ce n'est 
pas de la charité. C'est notre responsabilité collec-
tive. Les ONG sont des partenaires fondamentaux 
de ce débat parce qu'elles ont une expérience du 
terrain. Comme Petrovsky a dit: la société civile est 
devenue un partenaire très important. La bonne 
volonté est la première étape - que démontrent les 
Nations Unies et les ONG. 
 
9-10 juillet 1999 - Rencontre de méditation à Pe-
nedo, Rio de Janeiro, Brésil 
L'unité de service pour l'éducation holistique, une 
unité de la Bonne Volonté Mondiale à Resende, État 
de Rio de Janeiro, a organisé avec l'unité de service 
des triangles et de la bonne volonté mondiale à Rio 
de Janeiro une rencontre entre des groupes pour 
méditer et étudier en préparation à l'éclipse solaire 
et à la grande croix dans les signes fixes du 11 août 
1999. Rudolf et Alice Schneider de l'IPS Genève 
étaient également invités à participer. Nous avons 
conduit des méditations sur la paix intérieure et la 
paix mondiale, la guérison, le retour du Christ et la 
canalisation de l'argent vers les buts de la Hiérar-
chie. On a également parlé de projets de service, 
tels que la création d'une école pour enfants fondée 
sur les principes spirituels, et d'un groupe de guéris-
seurs ésotériques. La rencontre a eu lieu dans un 
hôtel agréable géré par des membres de l'unité de 
service dans les montagnes de l'intérieur de l'état de 
Rio de Janeiro, dans une région de forêt humide 
tropicale protégée. 
 
L'unité de service pour l'éducation holistique est 
maintenant un groupe de contact pour l'IPS au Bré-
sil. Voici son adresse: Unidade de serviço para edu-

cação holística, av. Nova Resende, 300/COB-1, 
Campos Elíseos, CEP 27542-130 Resende, Rio de 
Janeiro, Brésil. 
 
13 juillet 1999 - Table Ronde sur les "Mesures 
pour améliorer le respect du droit humanitaire 
international", Nations Unies, Genève 
Le principal orateur était le Dr. Cornelius Somma-
ruga, président du Comité International de la Croix 
Rouge. Il a fait la remarque que l'on constate une 
érosion de la loi et que la lacune entre la loi et la ré-
alité s'élargit. Il a insisté sur l'importance de l'éduca-
tion aux valeurs humaines comme instrument pour 
construire l'avenir. La meilleure façon de promouvoir 
le respect du droit humanitaire international reste la 
diffusion persévérante et systématique du droit. Les 
États doivent s'efforcer d'appliquer le droit national 
et poursuivre ceux qui portent gravement atteinte 
aux Conventions de Genève, quelle que soit leur 
nationalité. Cela revient à créer la fameuse "volonté 
politique". En remerciant la salle, il nous a tous in-
vités à rester engagés à créer plus d'humanité dans 
les relations humaines! 
 
Le délégué d'Amnesty International a déclaré qu'une 
formation sur le terrain est nécessaire, ainsi que des 
manuels sur le droit humanitaire international. Il est 
dangereux de se satisfaire de "l'action humanitaire 
silencieuse"; il faut faire connaître le travail qui se 
fait. Plusieurs questions ont été soulevées: "Com-
ment peut-on rendre responsable un pays?" "Qui 
peut le faire?" Il n'existe pas encore de cadre juridi-
que à cet effet. "Comment pouvons-nous rendre les 
gens plus conscients du droit humanitaire internatio-
nal dans le monde entier?" 
 
18-23 juillet 1999 - 7e Congrès Végétarien Eu-
ropéen, Widnau, Suisse 
Sanda Freeman, une collaboratrice de l'IPS, a parti-
cipé à ce congrès avec plus de 300 autres partici-
pants venus de 29 pays afin d'écouter une quaran-
taine d'intervenants. Voici quelques points forts de 
son rapport: 
 
"Un tiers des récoltes de céréales dans le monde 
servent à nourrir le bétail. En même temps, un mil-
liard de personnes souffrent de malnutrition… Les 
coûts économiques et environnementaux de l'appro-
visionnement en produits animaux d'une population 
en augmentation ont fait du végétarisme un élément 
essentiel à la survie de notre planète." (allocution 
d'ouverture du prof. Marcel Hebbelinck, président de 
l'Union Végétarienne Européenne). 
 
Selon le Dr. Hans Diehl, un épidémiologue allemand 
qui pratique aux États-Unis, les nord-américains 
avalent un excès de vitamines et minéraux, qui sont 
ensuite éliminés sous forme de déchets. Les améri-
cains ont l'urine la plus chère du monde! Il a aussi 
affirmé que nous attribuons indûment à l'âge trop de 
nos problèmes de santé. Ce n'est pas vrai: c'est une 
alimentation déficiente qui réduit le niveau 
d'oxygène dans l'organisme. Il nous a rappelé que 
pendant la 2e guerre mondiale, le taux de mortalité 
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dû aux maladies avait dramatiquement baissé - 
grâce à la difficulté à trouver des aliments d'origine 
animale ou riches en graisse. Le sénat des États-
Unis a publié une étude qui montre que 80% de tous 
les pontages cardiaques pourraient être évités par 
des changements d'alimentation. D'ailleurs, seuls 
10% des patients ont vu leur vie prolongée grâce à 
ces pontages. 
 
Gerry Coffey, conseillère de santé, a insisté sur l'im-
portance du proverbe "nous sommes ce que nous 
mangeons". Elle a également relevé la terrible ironie 
du fait que les chiropraticiens et autres praticiens de 
méthodes plus douces de guérison sont davantage 
attaqués lorsqu'un patient meurt que les médecins 
qui, essentiellement, ont l'autorisation de tuer par la 
prescription de médicaments toxiques et d'interven-
tions traumatisantes. 
 
Dr. Walter Schmidt, un vétérinaire allemand et vice-
président de l'association "Médecins contre l'expé-
rimentation animale", a déclaré: "Nous sommes 
contre l'expérimentation animale car elle ne contri-
bue pas ou guère à la recherche humaine… il y a 
trop de différences anatomiques." Il a ensuite décrit 
comment quelques-unes des plus importantes 
découvertes de la médecine, telles que l'aspirine et 
la pénicilline, ne sont pas dues à l'expérimentation 
animale. On a sacrifié des millions d'animaux à la 
recherche sur le cancer. Il existe 6000 médicaments 
contre le cancer actuellement sur le marché, mais 
pas de guérison. Chaque année, on retire 8000 
médicaments du marché, malgré l'expérimentation 
animale. Jusqu'à aujourd'hui, 30000 morts sont attri-
buées à ces mêmes médicaments uniquement en 
Allemagne. 
 
Eric Karlsson, un nutritionniste suédois, a affirmé: 
"La santé est l'état normal du corps humain. La ma-
ladie est le résultat d'un style de vie et d'un environ-
nement défavorables… L'organisme humain, 
comme tous les organismes vivants, se guérit lui-
même… parmi les conditions requises pour une 
bonne santé, on compte l'exercice quotidien, afin de 
garder une bonne circulation et éliminer les matières 
toxiques, la lumière du soleil, une attitude mentale et 
une vie familiale/sociale positives, l'intégrité structu-
rale - toutes les parties du corps présentes et bien 
alignées - et beaucoup de fruits et de végétaux crus, 
de préférence biologiques." 
 
La doctoresse Leena Vilkka, philosophe finnoise et 
végétalienne, a expliqué que la consommation de 
lait n'est pas si innocente qu'elle paraît: toute vache 
laitière est un jour abattue pour sa viande. Selon 
elle, "tous les animaux devraient avoir le droit sur 
leur propre corps et sur leurs produits, afin de les 
utiliser au sein de leur propre espèce". La Société 
végétalienne du Royaume Uni écrit, "la consomma-
tion de produits laitiers aide à maintenir une indus-
trie qui dépend de l'exploitation et de la mort préma-
turée d'une des créatures les plus douces de la pla-
nète - la vache, qui en souffre depuis bien long-
temps." 

 
Un des orateurs les plus efficaces et stimulants était 
un officier de police de Floride (États-Unis). La ser-
geante Sherry Schlueter a parlé de manière con-
vaincante, avec 27 ans d'expérience à l'appui. C'est 
son amour des animaux qui l'a amenée à joindre la 
police. Elle n'a pas laissé de doutes sur le lien entre 
les enfants qui maltraitent les animaux et les adultes 
perturbés qu'ils deviennent par la suite et qui com-
mettent des crimes graves contre des êtres hu-
mains. Elle nous a tous invités, même si nous vivons 
dans des pays où les animaux ne sont pas protégés 
par la loi, à être vigilants et actifs concernant les 
comportements sadiques chez les enfants. 
 
Deux professeurs indiens de physique, les Docteurs 
Madan Bajaj et Vijay R. Singh, ont illustré l'effet BIS 
("breadown of integrated systems", l'effondrement 
de systèmes intégrés). C'est une nouvelle discipline 
scientifique qui est malheureusement devenue 
nécessaire et qui cherche à prouver la relation entre 
le prélèvement à grande échelle de créatures mari-
nes, l'abattage massif d'animaux terrestres et les dé-
séquilibres largement répandus actuellement - tels 
les orages de plus en plus violents et les tremble-
ments de terre. Apparemment, les vagues de souf-
france sont si énormes qu'elles déplacent les pla-
ques souterraines et déclenchent des éruptions en 
surface. 
 
Étrangement, un des événements qui a le plus con-
tribué à unir les participants a été un empoisonne-
ment alimentaire. La presse n'a pu résister à se mo-
quer gentiment de nous (même les végétariens ne 
sont pas libres de l'empoisonnement alimentaire!), 
mais ils ont loué le calme et le comportement coopé-
ratif de tous les participants. Notre jeune chef de 
cuisine avait décidé de servir une salade de haricots 
rouges. Il les avait bien trempés et lavés, mais ou-
blié de les cuire avant de les couper et de les as-
saisonner avec de l'ail, de l'huile et des épices. Per-
sonnellement, j'ai pu constater que les 10% des par-
ticipants qui ne mangeaient que des aliments crus 
ont été les premiers à rejeter les haricots. En fait, ils 
se sont rétablis si rapidement qu'ils ont pu aider le 
personnel paramédical à secourir tous les autres." 
 
26-30 juillet 1999 - Commission des droits de 
l'homme, sous-commission sur la prévention de 
la discrimination et la protection des minorités, 
17e session du groupe de travail sur les peuples 
indigènes, Genève 
Pendant cette semaine haute en couleur de rencon-
tres d'environ 300 peuples indigènes du monde en-
tier et des ONG qui les représentent, présidées par 
Mme Erica-Irène Daes, des rapports sur la promo-
tion et la protection des droits et libertés fondamen-
tales des peuples indigènes ont été présentés. Le 
principal point à l'ordre du jour était leur relation 
avec leurs terres. D'autres thèmes comme la santé, 
la réglementation des activités des compagnies mi-
nières ou d'énergie privées ont également été abor-
dés. On a étudié le rapport du groupe de travail et 
parlé de la création d'un forum permanent des peu-
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ples indigènes du monde entier, de la participation 
au travail préparatoire de la conférence mondiale 
contre le racisme, la discrimination raciale, la xéno-
phobie et d'autres formes apparentées d'intolérance. 
Cette conférence aura lieu en 2001, probablement 
en Afrique du Sud, qui a offert de l'accueillir. Les 
rapports du groupe de travail sont soumis à la 
Commission des droits de l'homme, qui fait ensuite 
des recommandations sur la protection et la 
promotion des droits des peuples indigènes. 
 
Pendant cette même semaine, plusieurs tables ron-
des d'une demi-journée sur des thèmes spécifiques 
ont eu lieu, y compris une présentation de la Banque 
Mondiale sur la "Révision de la politique envers les 
peuples indigènes". 
 
8 août 1999 - Service interreligieux à la cathé-
drale Saint Pierre de Genève avec la participa-
tion de Sa Sainteté le XIV Dalai Lama, prix Nobel 
de la paix, et de l'abbé Pierre 
Après ce service interreligieux, le Dalai Lama a fait 
une courte allocution, soulignant le besoin de prati-
quer sincèrement sa religion, quelle qu'elle soit. 
Toutes les religions enseignent l'amour, la compas-
sion et la recherche en vue de s'améliorer soi-
même. Ceux qui commettent des actes de violence 
ou de discrimination sur la base de leur religion ne 
l'ont pas réellement comprise et n'y sont pas fidèles. 
 
2-27 août - Commission sur les droits de 
l'homme, sous-commission sur la prévention de 
la discrimination et la protection des minorités, 
51e session, Genève 
La sous-commission a été créée par la Commission 
des droits de l'homme et se compose de 26 experts 
indépendants qui représentent les pays des cinq 
groupes régionaux. Cette année, les thèmes sui-
vants étaient à l'ordre du jour: les questions de viola-
tion des droits de l'homme et des libertés fondamen-
tales; l'examen des questions concernant les tra-
vailleurs migrants et la xénophobie; l'application des 
droits économiques, sociaux et culturels, plus spéci-
fiquement l'examen de l'ordre économique interna-
tional et la promotion des droits de l'homme; le droit 
au développement; la question des compagnies 
transnationales; le droit à l'éducation, y compris 
l'éducation aux droits de l'homme; les formes 
contemporaines d'esclavage; les droits des peuples 
indigènes; l'administration de la justice et les droits 
de l'homme; la liberté de mouvement. 
 
Dans son allocution d'ouverture, Mme Mary Robin-
son, Haut Commissaire des Nations Unies aux 
Droits de l'Homme, a dit que la sous-commission 
avait un important rôle à jouer pour étendre les acti-
vités de promotion des droits de l'homme des Na-
tions Unies. 
 
Dans le passé, le principal rôle de la sous-commis-
sion était d'établir des normes. Aujourd'hui, ce rôle 
est celui de rechercher comment appliquer les nor-
mes établies. 
 

Les ONG ont apporté une contribution vitale pen-
dant tous les débats, mettant en évidence l'image 
encore très triste de la pratique très répandue de la 
violation des droits de l'homme fondamentaux dans 
le monde entier, malgré les efforts des Nations 
Unies et de la communauté internationale pour les 
défendre. D'autre part, on peut observer une cons-
cience croissante autour de la planète, une recon-
naissance de l'importance de l'éducation aux droits 
de l'homme et une nouvelle prise en considération 
des valeurs. La formation aux droits de l'homme est 
nécessaire pour les ONG, les chefs d'entreprise et 
tous les professionnels impliqués dans l'administra-
tion de la justice, de même que pour les journalistes, 
afin de combattre tous les préjudices qui mènent à 
la discrimination raciale. Des échanges d'informa-
tions sur les "pratiques correctes" seraient égale-
ment utiles. 
L'éducation aux droits de l'homme devrait faire par-
tie des programmes d'éducation à tous les niveaux, 
comme l'a dit Annar Cassam de l'UNESCO. Il est 
urgent d'instiller des valeurs humaines universelles, 
telles que la tolérance et la solidarité. C'est essentiel 
pour combattre l'ignorance, l'égoïsme et la violence. 
L'ignorance et la pauvreté fournissent un sol fertile à 
l'exclusion et à la colère, qui poussent et explosent 
sous forme de violence. Le droit à l'éducation est 
vital car il mène à la capacité de réaliser les autres 
droits. Pour davantage de renseignements: Centre 
International des Droits de l'Homme, 1 rue de 
Varembé, C.P. 16, CH-1211 Genève 20, tél. 41-22-
733.51.23, fax 733.08.26. 
 
3-12 août - Fête d'excellence, Genève 
La "World Wins Corporation" a organisé en même 
temps que la session de la sous-commission des 
tables rondes très instructives pour les ONG. Diffé-
rents groupes et personnes du monde entier et de 
toutes les couches sociales ont parlé de leurs acti-
vités pour réduire la discrimination raciale, l'intolé-
rance religieuse et pour promouvoir la paix et une 
vie pacifique fondée sur des valeurs universelles. 
Voici quelques exemples: le "médecin par le rire", 
Larry Harmon ou BOZO le clown, défenseur des 
enfants et de la santé, qui contribue par ses activités 
aux projets d'UNICEF. Tina Allen, sculpteur de re-
nom international, qui a présenté avec le Dr. G. 
Parham un parc international pour la paix et un pro-
jet de clinique en Afrique du Sud. Kouthar et Marva 
Al-Rawi sont deux jeunes filles qui peignent des 
cartes postales pour attirer l'attention sur le lourd 
fardeau que portent les enfants iraquiens à cause de 
l'embargo imposé à l'Irak. Domonick Pryor-
Simmons, du YES! - Movement (Youth Empower-
ment Summit), a parlé par expérience personnelle 
du problème des gangs de jeunes marginalisés. Il a 
inspiré son audience par des textes pleins de signifi-
cation qu'il a créés et présentés lui-même dans des 
chansons rap, tout cela dans l'intention de promou-
voir une culture de paix. 
 
Ces tables rondes ont montré que chacun peut 
développer et utiliser sa propre créativité pour inspi-
rer et rendre vivante une culture de la paix par une 
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action directe dans son propre environnement, où 
qu'il soit sur la planète Terre, et quel que soit son 
âge, son sexe, ses croyances ou les circonstances. 
Pour davantage de renseignements: World Wins 
Corporation, 5301 Balboa Blvd., Q203 Encino, CA 
91316 États-Unis, tél./fax 1-818-981.07.98, e-mail 
fetexcel98@earthlink.net, site 
www.globalvisions.org/cl/fetexcel. 
 
13 août 1999 - Séance d'information pour ONG 
sur "Les droits de l'homme, objectif premier de 
la politique et de la pratique internationales 
commerciales, financières et en matière d'inves-
tissement", Genève 
Cette séance d'information a été organisée par le 
Service de Liaison avec les ONG des Nations Unies 
à Genève et se fondait sur un rapport 
(E/CN.4/Sub.2/1999/11) préparé par M. Joseph 
Oloka-Onyango et Mme Depika Udagamam, experts 
de la sous-commission sur la promotion et la protec-
tion des droits de l'homme pour la 51e session de la 
sous-commission de cette année. Les auteurs de ce 
document ont étudié comment les organisations in-
tergouvernementales, telles que l'OCDE, et les 
compagnies transnationales se sont rendues cou-
pables de violation des droits de l'homme dans leurs 
processus de prise de décision et dans leurs acti-
vités. Ils ont souligné la nécessité pour tous les or-
ganes politiques de respecter les obligations as-
sumées par pratiquement tous les gouvernements 
sur terre en vertu d'instruments juridiques tels que la 
déclaration universelle des droits de l'homme. En 
réalité, l'humanité a déjà développé toutes les lois 
dont elle a besoin pour assurer la paix, le dévelop-
pement durable, la protection de l'environnement et 
la prospérité pour tous. Seule l'application de ces 
lois fait encore défaut, depuis les niveaux les plus 
hauts jusqu'aux niveaux les plus bas de prise de 
décision. Et en ce qui concerne l'application, nous 
sommes tous responsables. 
 
21 août 1999 - Cérémonie de la flamme pour la 
paix mondiale, Peace Bell, Genève 
Le 31 juillet 1999, cinq flammes des cinq continents 
ont été réunies pour la première fois pendant la 
conférence internationale pour la vie au Royaume 
Uni. Ensemble, elles ont formé la "Flamme pour la 
paix mondiale", qui est maintenant partie pour un 
voyage de 50.000 km autour du monde pour hono-
rer des leaders humanitaires. Elle sera apportée à 
des zones de guerre et à tous les principaux centres 

de prise de décision, et honorera les nombreux 
héros invisibles du monde dont le travail en faveur 
de la paix n'est pas reconnu. Le samedi 21 août, la 
flamme pour la paix mondiale s'est arrêtée à 
Genève et a été donnée à deux personnalités en re-
connaissance de leur travail en faveur de la paix: 
Patrick McCarthy pour son travail de réalisation de 
l'Appel à la Paix de La Haye, et Wilda Spalding, or-
ganisatrice de la fête d'excellence. C'était une 
cérémonie émouvante, pendant laquelle une flamme 
a été donnée à tous les participants. 
 
Life Foundation International, l'organisateur de la 
conférence internationale pour la vie et de la flamme 
pour la paix mondiale, travaille depuis 5 ans pour ai-
der à rééquilibrer les victimes de conflits violents 
dans des endroits comme la Bosnie, le Soudan du 
Sud, l'Irlande du Nord, le Bangladesh et la 
Tchétchénie. Depuis 20 ans, des équipes de Life 
Foundation offrent des techniques de gestion du 
stress et de réalisation de soi au personnel soignant 
et à des personnes ordinaires de tous les niveaux. 
Son adresse au Royaume Uni est Snowdon Lodge, 
Ty'n-y-Maas, Bethesda, Gwynedd, LL57 3LX, 
Royaume-Uni, tél. 44-1248 602 900, fax 602 004, e-
mail: information@lifefoundation.org.uk. 
 
28 août 1999 - Conférence par Wolfgang Wieder-
gut, scientifique, Lucerne, Suisse 
Cette conférence faisait partie d'une série de confé-
rences et de séminaires organisés par l'Association 
Suisse pour l'énergie libre (SAFE, C.P. 10, CH-5704 
Egliswil, Suisse). Wolfgang Wiedergut est un scien-
tifique autrichien, fondateur du groupe BINDU - 
Groupe de recherche sur l'énergie libre, Bahnhofs-
trasse 10/2/23, A-8530 Deutschlandsberg, Autriche, 
tél./fax 3462-6373. Il s'est spécialisé dans les 
thèmes suivants: les sciences naturelles dans l'Anti-
quité, la spiritualité holistique, la physique des éner-
gies alternatives, les fractales, les mathématiques 
holistiques, les nombres premiers harmoniques, les 
modèles de circulation dynamique, la morphologie 
des structures biologiques, la résonance et le 
rythme, les circuits résonants complexes, l'électricité 
statique et les champs scalaires, la cybernétique 
des réseaux de forces physiques fondamentales, 
l'énergie alternative, la technologie et la spiritualité, 
l'ufologie et les cercles dans les champs de blé. 
Tous les scientifiques qui incluent déjà dans leurs 
recherches les champs d'énergie sur les plans inté-
rieurs feraient bien de le contacter. 

 
*          *          * 

 
ANNEXES 

 
Calendrier d'activités de groupe à venir 

Célébrations mondiales et activités permanentes 
Shamballa - le centre oú la volonté de Dieu est connue 

Lettre de PAX CULTURA, Italie 
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INVITATION À UN ÉCHANGE 
DE NOUVELLES ET DE RESSOURCES 

 
 

1) Avez vous des nouvelles ou des idées à partager sur vos activités ou sur des 
événements qui ont attiré votre attention? 

 
2) Aimeriez-vous offrir ou échanger des biens ou des services à la communauté mon-

diale? 
 
3) De quoi avez-vous besoin pour atteindre votre objectif de service (et que la commu-

nauté mondiale pourrait éventuellement vous apporter)? 
 

QUE FAIRE? 
 

Adressez vos articles et propositions à Jenny et Jonathan Eveleigh, "Friends of One Heart" 
(contact de l'IPS au Royaume-Uni). Vous pouvez leur écrire dans n'importe quelle langue, mais 
veuillez toujours ajouter une traduction en anglais. Vous pouvez aussi ajouter des traductions en 
français, allemand, espagnol et russe. Jenny et Jonathan réuniront les articles et les propositions 
et les transmettront au siège de l'IPS à Genève, pour qu'ils soient éventuellement publiés dans la 
lettre d'information de l'IPS, et en reproduiront des extraits dans la lettre d'information des "Friends 
of One Heart". 
 

Concernant les activités de "Friends of One Heart": 
 
Cette association se situe sur l'île de Wight (144000 habitants environ), un microcosme de la Grande-
Bretagne où se reflètent toutes les difficultés, aspirations et besoins du peuple et du pays. "Friends of One 
Heart" s'occupe de: 
 
• Créer un centre de ressources communautaires et un village écologique/centre de formation internatio-

nal qui soit comme un phare, sur l'île et au-delà, pour aider à vivre de manière durable; 
• D'offrir des choix positifs par l'intermédiaire de services locaux et mondiaux d'information, des "outils 

pour s'aider soi-même" qui permettent aux gens de prendre des décisions en connaissance de cause et 
de se libérer des dépendances. Publications, une lettre d'information, un annuaire et des services de 
publication sur internet de solutions communautaires; 

• De créer un service d'échanges équitables sans limites géographiques pour aider des individus et des 
groupes à acquérir des compétences commerciales et en matière d'échanges de capacités, d'artisanat 
et de ressources. De nouveaux représentants locaux ou nationaux sont les bienvenus ("Rainbow Tra-
ding")! 

• D'organiser des voyages transformateurs spirituels à des sites sacrés et des villages écologiques dans 
toute l'Europe pour guérir la Terre et tisser des liens entre groupes communautaires. De nouveaux 
contacts régionaux ou nationaux sont également les bienvenus ("Rainbow Sacred Journeys")! 

 
"Friends of One Heart" est une association à but non lucratif et aussi une entreprise coopérative à respon-
sabilité limitée. Toutes ces activités sont financées par un budget réduit sans but lucratif. Ces limitations po-
sent parfois des problèmes et toutes sources indépendantes de financement sont les bienvenues. 
 
Pour une description détaillée de ses activités, contactez: 
 

"Friends of One Heart" 
Rainbow Community Solutions 

21a Horsebridge Hill, Newport, Isle of Wight PO30 5TJ, Royaume-Uni 
Tél./fax 44-1983-532437 (bureau) 
Tél./fax 44-1983-533129 (domicile) 

e-mail: rainbow@aum.freewire.co.uk 
 


